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щ 'Щ&*rNOS TERRES ARGILEUSES DU NORD

SONT-ELLES BONNES OU MAUVAISES?
)celte des grains enrégistrés.

Les chantiers ne l’intéressent 
pas. Cela ne l’empêche pas de 
valoir une quarantaine de mille 
piastres.

Jamais, dit l'étranger en ter­
minant, on ne ferait accroire à M. 
Fidèle Bradette que le pays nord 
des Laurentides n’est pas le meil­
leur pays agricole du monde.

Le premier, pairti pour faire du 
défrichement et de la cultiure, 

s’est surtout occupé de chantiers. 
Il ne conçoit les régions de colo­
nisation du nord qnten fonction 
d’épi nettes à abattre, de chan­
tiers à “jobber”. Chaque hiver,il 
se donne une misère de chien pour 
perdre de l’argent. Au printemps, 
fatigué, il s»a met artivement à des 
défrichements mal faits. D’égout­
tements, il n’en fait pas. Noyée 
trop longtemps la terre fonte dur­
cit, pousse des grains misérables. 
La forêt trop proche et l’humidi­
té attirent ia gelée. Et ce fermier 
des chantiers, criant au désastre, 
se eonvinc et répète partout que 
le pays du Nord ne vaut rien pour 
l’agriculture.

Il a raison, quand on cultive 
comhie lui.

Le second est un “faiseux” de 
tente neuve, un cultivateur finan­
cier qui veut de la culture payan­
te. Il garde de bons troupeaux, 
produit tout ce que le marché lo­
cal demande. Il agit comme s’il 
était convaincu que ceux-là souls 
qui mettent toute leur énergie, 
toute feur intelligence à améliorer 
leur culture réussissent, dans les 
pays de colonisation aussi bien 
q u’ailleurs.

Aussi visite-t-on avec plaisir le 
ferme de M. Fidèle Bradette, au 
temps des moissons.
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Loi V,*

puis des années.
Te Nord, c mmence-t-it. est un 

maux : is pays af ricoîe. L?s mous­
tique.* except ;ч, r.en ne vient C’est 
le • .'vs de le (ruelle lure rousse. 
Г airs les mviitei res année*'* il gè- 
> à tous les mois La t.*r*e parait 
bonne, mais t Vs* in sol trompeur. 
1-е Л'trichent*. t esit d/'icMc. et
' aTturs, it ces c j dit ton*, 

Г » .quoi faite la terre neuve? 
Je vous assure que si «’peux 
Ire c tst en vil’.» que je val - pour 
taire de l’arceir comm • les au­
tres»

Notre hcnnne aurait font inné 
longtemps encore ses ens :gne- 
me* ts sur te pays, ma«'s les visi­
teurs pressés doivent partir.

Après ce'te visite, leur impres­
sion de la région est nettement 
défavorable, bien que l’un d’eux 
qui est déjà allé faire les récoltes 
dans l’Ouest, trouve que le sol 
ressemble à celui des fameuses 
plaines à blé de la Saskatchewan.

SECONDE VERSION
Arrivant devant une belle fer­

me qui fait envie, les visiteurs 
appremuent d’un étranger Fhis- 
oire suivante :

Le propriétaire de cette terre 
fertile, c’est M. Fidè'e Bradette, 
un ancien postillon de la Baie 
Saint-Paul qui est venu s’établir 
sur des terres près de Cochrane, 
en Ontario nomd. Arrivant 
le sou, il dut commencer 
commencent des gens qui n’ont 
rien. Par malheur, après s’être 
*ogé de peine et de misère, il brû­
lait ses bâtisses lors du grand feu 
qui ravagea le pays, il y a quel­
que puinze ans. Recommançant 
avec rien encore, il Bui fallut re­
bâtir maison, grange, étables. Il 
dut aussi acheter des animaux, et 
dans cette région, on les payait 
au poids de l’or.

M. Fidèle Bradette, appirit l’é­
tranger a-ux visiteurs, possède 
.Ю0 acres de terre orès de la vil­
le de Cochrane, dont 125 en cul­
ture et 75 en pacage. Il ganl-e un 
ti oupeau de 20 vtaches, vandant 
le lait en ville. C’est un spécialis­
te pour la culture des patates et

Les gens établis sur nos terres 
argileuses de notre Empire du 
nord des Laurentides émettent 
des opinions différentes, quant à 
la valeur agricole de ce pays.

Pendant que les uns prétendent 
que cette contrée est repoussante, 
quelle possède un climat sibérien 
où les moissons ne peuvent mû­
rir.... si d’aventure elle arrivent à 
croître.

D’autres soutiennent que c’est 
le pays au monde où il est le plus 
facile de s’établir, où la terre 
grasse pousse à pleine cloture les 
foins, les trèfles, les grains, les 
légumes.

Et ceux qui soutiennent ccs o- 
p in ions si opposées sont de bonne 
foi.

Les deux cotés ont raison.
Dans notre Empire du Nord, 

le succès ou l’insuccès en agricul­
ture dépendant -plus des indivi­
dus que du pays lui-même.

Deux exemples démontreront 
plus que la longue explication, 
pourquoi les uns trouvent que les 
terres grasses du nord des Lauiren- 
tides ont du bon, tandis que d'au- 
res n’ont pas de qualificatifs assez 
vilains pour décrire ce pays. 

PREMIERE VERSION
C’est au cours de l’été. Un 

groupe de cultivaeurs visite les 
toi res argileuses d’un canton en 
bordure du Chemin de fer Na­
tional du Canada, dans le nord 
ontarien. Iis arrivent à une mai­
son de mauvaise apparence, en­
tourée de bâtiments qui semblent 
tomber en décripitude. Suit la 
ferme, tout traîne. Ce désordre dé­
montre que le propriétaire ne doit 
pas être triche.... et quelque peu né­
gligeant. La terre défrichée res­
semble à un champs de désolation. 
Les grains ont une apparence 
“jaunâtre’, qui dénote comme de 
il’étouffemeait. Inutile de parler 
des légumes. Les trèfles eux-mc- 
mes sentent la misère.

La vue de cette ferme convinc 
les visiteurs que la faim a élu do­
micile en ces lieux.

I.e maître du logis parle d’ex- 
nérience. Il habite cette terre de-
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SLChories fSAVON CAIRO de 
toilette, 10 barres ... 
SAVON PEARL 
la livre................... .

Roman Meal ?32c @pour la santé le paquet*o**MC*é 2W 10c éçhl
pie
tors
van
plusJ :

Cream of WheatШ ...at du lait frai», pur, 
dont «0% de l’eau a été 
enlévé. Aucun préservatif 
n'y est ajouté. Riche au 

du lait ordinaire.
Il enrichit et donne du
velouté à la texture de 

tous les meta. J

SAUCES et 
DRESSINGS 

SAUCE ANCHOVY 
Sauce de poisson, F
choix, bouteille 3^4 J
CATSUP WALNUT 
Bonne sauce pour viandes

froides, bouteille 6 oz
MARINADES Mélangées 
de Libby, comme celles fai­
tes à la maison, bouteille

Délicieux pour le déjeuner, le paquet

Eli 
lié
s
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: étéven­ in;

Poudres de 
Gelée de Luxe 
5 paquets .......

Raisins de 
2 paquets 
choix

les25c min

la <i 
tors 
tact 
mai 
gan 
tien 
trer

38cSPECIAL
BEURRE DE PEANUT en CHAUDIERE

Délices des enfants .. 23cde 17 onces ......__
MAYONNAISE 
DAINTY LUNCH 
bouteille 8 oz ..'.....

lesPondre à Pâte Eatonia
Sans alum, boite 1 lb__ _____

LA CIB BORDEN LIMITÉE 
140 St-P.ul Ouw Montréal 

BxpiditeMnJitr* 4* rwdtid», sreti» â 30c24c tait
m

lersі Non. MARMALADE 
AUX ANANAS 
jarre 32 lbe .......

POLI SILVO 
Pour argenterie 
la boité .............

du 'THE SALADA 
paquet 1 lb -...... Liq

aux«IF
THE EATON’S FAMILY EXTRAIT DE CAFE 

pour pic-nic
grosse bouteille ............60c 48c joula livrete dernier quart de siècle.. L'un 

des plus importantes légumineu­
ses, le trèfle rouge dont la graine 
est importée du sud, cause sou­
vent une déception parce qu’il 
résiste mal > l'hiver dans les con-i 
ditions rigoureuses du nord. On ' 
peut surmonter cette difficulté ’ 

en plantant de la graine produite 
au Canada et ui donne dés plan­
tes assez rustiques pour résister 
aux hivers canadiens. Il existe 
maintenant un approvisionne­
ment de cette graine.

Labour de la jachère d’été
A quelle profondeur faut-il la­

bourer la jachère d’été? La sta­
tion expérimentale fédièrale de 

Scott, Sask., répond à cette ques­
tion importante en ce qui concer­
ne la Prairie. Aorès quatorze an­
nées d’expérienee bien conduites, 
on a constaté qu’il n’y a aucun a 
vantage à labourer la jachère d’été 
à une profondeur de plus de qua­
tre pouces, lorsque ce travail peut 
se faire avantageusement à cette 
profondeur. Ceci suffit pour bien 
conserver l'humidité ; l’on éco­

nomise ainsi beaucoup de temps 
et de peine, et les sarclages pour 
la destruction des mauvaises her­
bes sont grandement facilités. La 
profondeur des labours pendant 
toute la période d’essai a varié de 
trois à huit pouces.

Nouveau rapport sur les marchés
Un* nouveau système de rap­

ports sur les ventes et les prix 
des animaux a été inauguré par le 

en 1929 constituait un record pour Service des rapports sur les parcs

a p
sans 

comme VIANDES, FRUITS, LEGUMES DE CHOIX enq
frai
darSPECIAL I 

SUCRE GRANULE 
10 lbs ..:..........................

SPECIAL! 
SAVON SURPRISE 
10 barres pour...........

mai
siet
çaii10c 25cLes visiteurs partirent, con­

vaincus qu’en ces deux fermiers 
et leurs méthodes ils avaien une 
illustration saisissante de la si­
tuation générale dans le Nord.

Le pays du nord des Laurneti- 
des a un sol fertile, de défriche- 

facile. Les mois

BANANES, la lb ... SAUCISSE fumée, lb not

42c 28c surORANGES, la doz. JAMBON Pic-Nic, lb got

45c 59c qu’iPOMMES, la doz. . JAMBON cuit, lb . nai
ment sons y pous­
sent bien, quand on fait de la bon- 

y trouve de bons 
colons. .. aussi d’autres qui sont 
moins qualifiés pour tirer un pro­
fit des ressources naturelles de 
leur pays.

Toute personne désireuse d’a­
voir des renseignements détaillés 
sur cette immense région de terre 
argileuse, n’a qu’à s’adresser au
Service de Colonisation, Chemin 
de fer National du Canada, Mon­
tréal, Qué.

por
ne culture. On

dél.
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lité
çaùSeat
sou

et marchés de la Division fédérale 
de l’industrie animale. Le but de 
ce nouveau système est de four­
nir une indication plus exacte 

des ventes et des prix en ce qui 
concerne la viande de boeuf qui 
vient sur le marché. Par ces char­
gements, la viande de boeuf qui 
est la plus recherchée par ie pu­
blic est mise au sommet de la lis­
te; ils fournissent une indication 
précise des écarts de volume et 
de prix sur les bovins recherchés, 
de poids léger, et le producteur a 
une indication plus exacte des ca­
tégories et des prix qu’i ne pou­

vait avoir sous l’ancien système. On a commencé à le faire, et en 
ces deux dernières années spccia- 
'ement, on a fait beaucoup de 
greffage en tête des arbres 
de meilleures variétés. Le choix 
des variétés est réglé par le dis­
trict, et l’on ne devrait planter de 
veigers sans d’abord consulter les 
horticulteurs qui connaissent le 
district.”

Avis aux Cultivateurs! aut
lut!La simplification d’une industrie

“ se cultive beaucoup trop de 
variétés de pommes aujoutd'hui", 
dit M. G. E. McIntosh, le. Com­
missaire de la Division fédérale 
des fruits. “Beaucoup de ces va­
riétés ne sont pas recherchées à 
l’heure actuelle, et comme elles 
sont mises sur le marché, elles 
nuisent évidemment à la vente des 
variétés plus appréciées. On de­
vrait s'organiser pour éliminé r 

systématiquement ces pauvres 
variétés sur une grande échelle.

ron
J. E. LAFORCE. senNous vous prions de prendre note que nous rece­

vons la CREME à l’année, et nous payons toujours 
les plus haut prix du marché. Nous payons également 
les frais de transport, et à cet effet nous demandons à 
nos patrons d’expédier les bidons aussi REMPLIS 
que possible.

orâ
NOUVELLES crisEs

AGRICOLES vot
d’EPOUR MARIAGE _ 

et autres occasions 
commandez vos FLEURS à le 
PHARMACIE VAN WART 

EDMUNDSTON, N. B.

Emploi du trèfle canadien

UN BON CONSEILg La Division des semences du 
Ministère de l’Agriculture fait 
rapport qiue ila protection de 
grains de trèfle rouge au Canada

r.nr
lenlLes cultivateurs doivent se rappeler qu’ils ne 

doivent jamais mélanger la crème chaude avec la 
crème froide. Il est nécessaire de faire refroidir la 
crème avant d’opérer le mélange si vous voulez qu’­
elle se conserve.
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Pour plus ie détails concernant l’expédition de la 
crème à nos entrepôts, écrivez ou téléphonez.

Pour le Foyer Pour le Pays 'cj

A. Belzile & Fils JifM Snnutawk.

la Dix-huitième Convention Annuelle
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EDMUNDSTON, N.-B. .
des m

Cercles de Fermieres 
du Nouv .-Br uns wick

ii

Une Vraie
“Nourriture de Beauté”

La Santé est toujours superbe. Elle donne 
un beau teint et une vigueur animée aux 
mouvements du corps. La Santé provient 
d’une bonne nourriture. Le Shredded 
Wheat avec du lait est la Nourriture de 
Santé par excellence—il contient tous les 
éléments vivifiante du blé entier sous une 
forme digérabte—le fer pour le sang, le 
calcium pour les os et les dents, et les pro­
téines pour produire de sains tissus. Déli­
cieux avec des fruits.

KCHEVROLET і
aura lieu à lb

ШFredericton, les 11, 12 et 13 Juin 1930ÏÏÉ m fiéPOURQUOI IL EST SAGE DE CHOISIR 
UN CHEVROLETЯ -Assistez à cette Convention — Programme sur demande

■ ES CERCLES de FERMIERES qui sont sous la di- 
Ж£. rection du Département d’Agriculture, font beaucoup 
pour promouvoir les intérêts de la région et de la province 
en s’occupant activement des problèmes se rattachant avec:
1— Les Ecoles Publiques
2— 'Le Progrès de la région
3— La Science domestique

Г
Pas de vibration! Pas de rudesseI
Performance vivace du puissant moteur 50 chevaux
à soupapes en tête.
Economie non surpassée du Chevrolet en fait d’huile 
et de gazoline! —
Confort par ses ressorts montée dans le sens ds la 
longueur de l’auto, avec leurs jumeUes s'ajustant 
d’elles-mêmes et les amortisseur» Lovejoy, à l’avant 
et à l’arrière.
Le Nouveau Chevrolet Six est pourvu de carosseries 
Fisher.

—!

I-І
A—La Santé publique et le 

Bien-êtie de l'Enfonce 
5—L’Immigration et les Lois.

gEST

y ; mIL- Y-;Sur demande le service dès Cercles de Fermières donne 
| des démonstrations et des Cours abrégés sur la Couture, 

la fabrication des Chapeaux, l’Hygiène à la maison, l’art 
culinaire et les procédés de la mise en conserve.
Si vous

!■;
•4І

«I êtes intéressées à voir dans votre paroisse l’organi­
sation d’un Cercle de Fermières, demandez les renseigne­
ments atf Service des Cercles de Èermières, Département 
d’Agriculture, Frédéricton, N.-B.

/ SHREDDEDConsultez-nous avant d’acheter 
Nous offrons des conditions de paiement faciles.

■

HJ» і ш - pn-hSJq Departemeat d’Agricu ture du ç*

ПЬАі^нЖ-
AVEC TOUT LE SON 

. DU BLE ENTIER
WWHWniWIÉB УНХЛТ WAHT. I.TX

:

J. CLARK & SON Ltd Hoe. LEWIS SMITH, Ministre HARVEY MITCHELL, Sona-MinUtre.
W:

1
distributeur* pour

CHEVROLET — OLDSMOBILE — OAKLAND 
— VIKING;

F. E. Fournier, Gérant local N-r ’f
BDMUNDSTON, N.-B. щ ■
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Extra Frais I

40cla douzaine
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